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 La première communauté Mariste au 
Aotearoa Nouvelle-Zélande (1927) 

 

Née dans le comté de Sligo 

(Irlande), mère Bernard 

(Mary Gorman) avait été 

éduquée chez les Sœurs 

Maristes à Carrick-on-

Shannon. Elle quitta la 

nouvelle mission à Lautoka 

(Fidji) pour se rendre en 

Nouvelle-Zélande et y 

commencer une nouvelle 

fondation.  

 

 

Arrivée de Spencer, situé sur la rivière Hawkesbury en Nouvelle-Galles du Sud 

(Australie), Sr Austin (Veronica Pearl Woodbury) fit sa première profession à 

Woolwich, puis, en 1924, partit avec mère Bernard pour la nouvelle mission de 

Lautoka (Fidji). 

 

Le père Gondringer SM, le nouveau 

curé de paroisse, originaire du 

Luxembourg écrivit à mère Marie 

Joseph pour inviter les Sœurs Maristes 

à se rendre dans la nouvelle paroisse de 

Mt Albert et faire partie du personnel de 

la nouvelle école paroissiale. 

 

L’après-midi du 24 janvier 1927, les premières Sœurs Maristes accostent au port 

Princes Wharf et se mettent en route pour commencer une nouvelle fondation en 

Nouvelle-Zélande. Elles arrivent de Fidji sur le « Tofua ». Les deux sœurs ont été 

accueillies par le père Gondringer des Pères Maristes, le frère Borgia des Frères 

Maristes et les Sœurs de la Miséricorde qui les emmènent d’abord au couvent St 

Mary, en attendant que leur maison soit habitable. Des paroissiens les accueillent 

en agitant des rubans bleus et blancs !  

Sr Dominic, Mère Bernard, Sr Austin devant le chalet 
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Les deux sœurs vont vivre dans un chalet de quatre pièces. Avec la communauté qui 

grandit, le couvent sera remplacé par une maison plus grande, et le chalet de quatre pièces 

transformées en une classe d’école primaire. 

 

Sr Austin décrit ainsi le chalet : « caché dans des broussailles et du sous-bois si touffus 

qu’on ne pouvait voir ni le soleil ni le ciel depuis son étrange enceinte. Il n’y avait pas 

de chemin et l’entrée principale depuis la rue n’avait jamais été aménagée... il était 

entouré d’arbres de toutes sortes, dont plusieurs allaient bientôt recevoir un coup mortel 

pour permettre à la lumière du soleil de pénétrer... En regardant aujourd’hui la belle 

pelouse qui se trouve devant, nul ne pourrait deviner ce qui se trouvait en dessous : des 

décharges, un puits désaffecté. Ce dernier, d’après la quantité de terre et de pierres qu’il 

fallut pour le remplir, devait avoir six mètres de profondeur, et il fallut même combler 

un ruisseau ! 

 

Le 30 janvier, le nouveau couvent et l’école sont officiellement bénis par l’évêque 

Cleary.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Janvier 1927 Père Gonddringer, Évêque Clary, Sœur Austin, Mère Bernard 
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Mère Bernard demande que les sœurs occupent le couvent le 2 février et, le lendemain, 

le père Gondringer les invite pour le petit-déjeuner. Elles avaient apporté une boîte de 

biscuits de Lautoka qui les aida à tenir jusqu’au souper. Elles n’avaient pas d’eau 

courante, elles n’avaient que l’eau qu’elles pouvaient prendre à l’école. La cuisinière 

étant temporairement inutilisable, elles prirent leur repas au presbytère où un paroissien 

local avait apporté un canard ! 

 

 

Les jours suivants furent 

consacrés à la 

préparation pour l’école, 

et le 7 février, elles 

avaient déjà 90 élèves 

pour les 80 places 

disponibles ! Certains 

durent rentrer chez eux. 

Comme les classes 

allaient du niveau 1 au 

niveau 6, une autre enseignante, Jessie Nicholl, fut engagée pour s’occuper des niveaux 

1 et 2, permettant ainsi d’enseigner aux autres classes. 

 

 

 

Les finances étaient un problème ! 

Mère Bernard note que les Sœurs 

Maristes n’avaient pas pris 

d’accords financiers avec le père 

Gondringer. L’évêque Cleary leur 

avait promis 52 livres par semaine, 

mais les frais de scolarité leur 

rapportaient à peine 1 livre par 

semaine.  

 

 

 

 

Les premières sœurs arrivent à Auckland pour prendre en charge 

la nouvelle école catholique 

 

Sr Austin et Pr Gondringer 
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Elles durent donc chercher des fonds ailleurs. Elles donnaient des leçons de musique sur 

un piano acheté avec les quelques livres qu’elles possédaient et faisaient un peu de 

couture, grâce à une veuve de la paroisse qui leur avait fourni une machine à coudre. 

Chaque jour, leur laitier irlandais, M. Corcoran, leur donnait du lait, du beurre, du 

fromage et des œufs ; le dimanche, il ajoutait de la viande. 

Le père Gondringer encouragea les sœurs à ouvrir un pensionnat dès que possible. Des 

logements pour les filles furent ajoutés au couvent. En 1928, seules deux jeunes filles 

furent acceptées en tant que pensionnaires, car le bâtiment n’était pas encore terminé.  

Le 29 janvier 1928, la première postulante néo-zélandaise arriva. Kathleen Mullen devint 

Sr Ursula et plus tard, Sr Mary Mullen.  


